
La diversité des exploitations agricoles  

 

Fiches d’exploitations types 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
  



 

Chiffres Clefs de l’Agriculture  

 

Nombre d’exploitations : 403 
Qui ont leur siège d’exploitation sur DLVA 
563 déclarent des surfaces exploitées sur DLVA  
 

Ages des exploitants : 50% > 50 ans 
dont 30% sans repreneur connu 

Seulement 23% ont moins de 40 ans 
 

Formes juridiques des exploitations :  
66 % en individuel et 34% sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA,..) 

 

Démarches Qualités (AB, AOC, …) : 97  
Dont 61% en agriculture biologique et 22% en AOC 
 

Agritourisme : 58 
Dont 24% en hébergement et 80% en vente à la ferme 
 

Occupation des territoires de DLVA : 34 884 ha de SAU 
 

 Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de la 

Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 
Valensole 

Plateau de 

Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces 

(ha) 
3 093 6 589 1 269 19 634 3 392 907 

Cultures et Surfaces :  

CULTURES 
SURFACES 

ha 

Céréales : blé dur, blé tendre, orge 9 153 

Mais 574 

Oléo-protéagineux : tournesol, colza, pois 3 049 

Semences : betteraves, tournesol, blé dur 300 

Prairies temporaires et permanentes 4 672 

Landes, bois pâturés 7 409 

PAPAM : lavandin, sauge 5 036 

Pommiers : Golden, Gala, Pink Lady, Granny Smith 380 

Légumes : melons, courges, pommes de terre 234 

Vignes : Syrah, Grenache 670 

Oliviers 470 

Amandiers 83 

Jachères et Divers 2 854 

TOTAL 34 884 
 

Sources : RPG anonyme 2013, Chambre d’Agriculture 04, 2015 

 

Grandes cultures
37%

Semences 1%

Jachères 3%

Légumes 1%

PAPAM 14%
Prairie 

permanente 2%

Prairie temporaire
11%

Parcours 21%

Vergers 1%

Amandiers 0%

Oliviers 1% Vignes 2% Divers 6%



 

Chiffres Clefs de l’Agriculture  

 

Les exploitations types : 

 

  

Exploitations Types Surfaces en ha Chiffre d’Affaire en Millions d’€ 

APICULTURE NC 1 à 4 M€ 

ARBORICULTURE 695 ha 6 à 11 M€ 

ÉLEVAGE CAPRIN FROMAGER 1 229 ha 0,6 M€ 

ÉLEVAGE OVIN SPÉCIALISÉ 7 199 ha 3 à 4 M€ 

GRANDES CULTURES IRRIGUÉES 2 670 ha 3,7 à 6 M€ 

GRANDES CULTURES PURES 5 388 ha 2 à 2,7 M€ 

GRANDES CULTURES SÈCHES 11 354 ha 5 à 8,8 M€ 

MARAICHAGE 75 ha 0,7 M€ 

PAPAM SPÉCIALISÉE 5 607 ha 5 à 7 M€ 

VITICULTURE 472 ha 3,6 à 5 M€ 

TOTAL 34 689 ha 30,6 à 49,8 M€ 

Sources : RPG anonyme 2013, Chambre d’Agriculture 04, 2015 

 



 

Grandes Cultures Irriguées diversifiées  

 

 

Nombre d’exploitations : 43 
Dont 27 ont 100 % de leurs surfaces sur DLVA 

Formes juridiques des exploitations :  
55 % en individuel et 45 % sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA) 

 

Occupation des territoires de DLVA :  
 

Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de 

la Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 

Valensole 

Plateau de 

Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces 

(ha) 
124 2 170 138 40 18 180 

 

Cultures et surfaces  

Grandes cultures 

irriguée  
Diversifiée  

Variante  

Légumes  

 

Grandes cultures : 

Blé dur, soja, tournesol, 

maïs 

45 ha 33 ha 

Semences  

Semences de maïs, colza,  

tournesol, betteraves 

6 ha  

Jachères 2 ha 2 ha 

Légumes de pleins 

champs : courges, 

melons, pommes de 

terre,… 

4 ha 10 ha 

PAPAM : Lavandin 3 ha  

Prairie temporaire 5,5 ha 5 ha 

Oliviers 0,5 ha  

Total 66 ha 50 ha 

Grandes cultures

73%

Semences 6%

Jachères 4%

Légumes 7%

PAPAM 5%

Prairie temporaire

4%
Oliviers 1%

Source : RPG anonyme 2013 



 

Grandes Cultures Irriguées diversifiées  

 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

 

Main d’œuvre  

� 1 chef d’exploitation 

� 1 salarié permanent - 4 à 5 saisonniers pendant 3 mois 

(épuration cultures de semences, arrosage,...) 
 

Mécanisation 

� 4-5 tracteurs + matériel de culture et d’irrigation + 

moissonneuse ou moisson réalisée par CUMA ou ETA  
 

Bâtiments 

� 1-2 hangars de 750 à 1000 m² - Pas de stockage sur 

l’exploitation 

 

Filières de commercialisation 

� Vente en circuit long pour les céréales et semences : organismes de 

collecte et de commercialisation coopératifs ou privés (GPS, Prodia, 

Garcin, Deleplanque, Durance hybride)  

� Grossiste et structures de vente directe pour les légumes. 
 

Chiffres clés 

� Chiffre d’affaire : 140 000 € 

� Aides : 21 à 40 % de l’EBE 

� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 50 000 € 
 

Un chiffre d’affaire sur DLVA entre 3.7 et 6 M €  

Enjeux  

 

Foncier/installation 

� Concurrence urbaine forte  

� Peu de foncier disponible, cher et besoin de grandes surfaces 

pour une exploitation rentable 

 

Irrigation 

� Accès à l’eau à préserver, maintien des canaux et ouvrages des 

différents réseaux d’irrigation 
 

Aides 

� Système dépendant des aides impacté par la baisse des aides 

publiques dans le cadre de la réforme 2014-2020 

 

Techniques 

� Possibilités de diversification grâce à l’irrigation  

� Zones de protection pour les semences hybrides 

� Classement en zones vulnérables (Oraison, Valensole, Gréoux) 
 

Commercialisation 

� Marché international spéculatif et concurrentiel notamment pour le 

blé dur 

� Poids local de la production de semences  

� Proximité du MIN et marché local (GMS, VD) pour les légumes 

 

Source :, Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Grandes Cultures Sèches 

 

Nombre d’exploitations : 105 
Dont 60 ont 100% de leurs surfaces sur DLVA 

Formes juridiques des exploitations :  
56 % en individuel et 44% sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA) 

 

Occupation des territoires de DLVA :  
 

Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de la 

Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 

Valensole 

Plateau de 

Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces (ha) 520 718 465 9 199 266 186 

 

Cultures et surfaces  

Grandes cultures Sèches   Diversifiée  

 

Grandes cultures : 

Blé dur, tournesol, colza 
56 ha 

PAPAM : Lavandin, sauge 20 ha 

Prairie temporaire : sainfoin, luzerne 15 ha 

Parcours : landes, bois 12 ha 

Semences : 

Blé dur, tournesol, colza 
1 ha 

Jachères 2.5 ha 

Prairie permanente 2 ha 

Oliviers 0.5 ha 

Total 108 ha 

Grandes cultures

53%

Semences 1%
Jachères 2%

PAPAM 20%

Prairie 

permanente 1%

Prairie temporaire

11%

Parcours 11%

Oliviers 1%

Sources : RPG anonyme 2013, Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Grandes Cultures Sèches 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

 

Main d’œuvre  

� 1 chef d’exploitation 

� ETA et CUMA (moisson) 
 

Mécanisation 

� 3-4 tracteurs + matériel de semis, pulvérisation, épandage 
 

Bâtiment 

� 1 hangar de 500 à 1 000 m² - Pas de stockage sur l’exploitation 

 

Filières de commercialisation 

� Vente en circuit long pour les céréales et semences : organismes de 

collecte et de commercialisation coopératifs ou privés (GPS, Prodia, 

Garcin, Durance Hybride, Deleplanque) 

� Vente directe de foin (éleveurs, centres équestres) et en circuit 

long (négociants italiens notamment) 
 

Chiffres clés 

� Chiffre d’affaire : 84 500€ 

� Aides : 29 à 38 % de l’EBE 

� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 34 500€ 
 

Un chiffre d’affaire sur DLVA entre 5 et 8,8 M€  

Enjeux  

 

Foncier/installation 

� Peu de foncier disponible et besoin de grandes surfaces pour une 

exploitation rentable 

� Difficultés d’installation à cause d’un investissement important 

(surfaces, matériels) 

 

Aides 

� Système dépendant des aides  

� Baisse des aides publiques dans le cadre de la réforme 2014-2020 

 

Techniques 

� Faiblesse des possibilités de diversification  

� Contraintes sur la gestion de la fertilisation en zones vulnérables  
 

Commercialisation 

� Filières locales bien organisées  

� Marché spéculatif et concurrentiel (Sud-ouest et Centre de la 

France, Canada) 

 

Source : Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Grandes Cultures Pures 

 

Nombre d’exploitations : 108 
dont 85 ont 100% de leur SAU sur DLVA 

Formes juridiques des exploitations :  
68 % en individuel et 32% sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA) 

 

Occupation des territoires de DLVA :  
 

Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de la 

Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 

Valensole 

Plateau de 

Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces (ha) 370 1 666 481 2 051 374 446 

 

Cultures et surfaces  
 

Grandes cultures pures  
Non 

irriguées  

 

Grandes cultures : 

Blé dur, colza 
28 ha 

Prairie temporaire : luzerne, sainfoin 11 ha 

Jachères 4 ha 

Divers : terres déclarées sans production 4 ha 

Prairie permanente 1 ha 

Oliviers 1.5 ha 

Parcours : landes, bois  0,5 ha 

Total 50 ha 

Grandes cultures

56%

Jachères

7%

Prairie 

permanente

2%

Prairie temporaire

23%

Parcours

1%

Oliviers

3%

Divers

8%

Sources : RPG anonyme 2013, Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Grandes Cultures Pures 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

 

Main d’œuvre  

� 0.25 à 0.5 UMO (chef d’exploitation pluriactif et travail à façon) 
 

Mécanisation 

� Peu de matériel maximum 1 tracteur, les travaux sont 

généralement réalisés par une Entreprise de travaux 

agricoles (ETA) ou un autre agriculteur voisin.  
 

Bâtiment 

� 1 hangar peu utilisé 

 

Filières de commercialisation 

� Vente en circuit long pour les céréales: organismes de collecte et de 

commercialisation coopératifs ou privés  

� Vente directe d’herbe sur pieds ou de foin à des particuliers 

(éleveurs, centre équestre). 
 

Chiffres clés 

� Chiffre d’affaire : 25 000€ 

� Aides : 44 à 76 % de l’EBE 

� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 6 500€ + 8 000€ ICHN 
 

Un chiffre d’affaire sur DLVA entre 2 et 2,7M€  

Enjeux  

 

Foncier 

� Exploitation « patrimoniale » : transmission familiales des terres 

� Fort impact sur l’occupation du sol  (5 000ha). 
 

Installation 

� Frein à l’installation : rétention des terres même à la retraite 
 

Aides 

� Système très dépendant des aides qui assurent sa rentabilité 

� Baisse des aides publiques dans le cadre de la réforme 2014-2020 

 

Techniques 

� Pas de travail technique et tendance à la mise en jachère 

� Contribution à la rentabilité des ETA et des coûts de mécanisation 

des entreprises qui réalisent le travail à façon. 
 

Commercialisation 

� Marché international spéculatif et concurrentiel notamment pour le 

blé dur 

� Les variations des prix des produits agricoles favorisent la mise en 

jachère 

 

Source : Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

PAPAM Spécialisée 

 

Nombre d’exploitations : 60 
Dont 45 ont 100%de leurs surfaces sur DLVA 

Formes juridiques des exploitations :  
68% en individuel et 32% sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA) 

 

Occupation des territoires de DLVA :  
 

Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de la 

Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 

Valensole 

Plateau de 

Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces (ha) - 5 16 3 678 1 827 81 

 

Cultures et surfaces  
 

PAPAM  Spécialisée  

 

PAPAM Lavandin 46 ha 

Grandes cultures 

Blé dur, colza, tournesol 
28 ha 

Prairie temporaire : sainfoin, luzerne 8 ha 

Parcours : landes, bois 5 ha 

Jachères 3 ha 

Oliviers 1 ha 

Amandiers 1 ha 

Total 92 ha 

Grandes cultures

30%

Jachères

3%

PAPAM

55%

Prairie temporaire

6% Parcours

4%
Amandiers

1%
Oliviers

1%

Source : RPG anonyme 2013 



 

PAPAM Spécialisée 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

 

Main d’œuvre  

� 1 chef d’exploitation 

� 3-4 conducteurs sur 1 mois pour le transport des caissons de 

lavandin 
 

Mécanisation 

� 3-4 tracteurs + matériel de culture (semis, pulvérisation, 

épandage)  

� Moissons en CUMA ou ETA et récolte lavandin en entraide  
 

Bâtiment 

� 1 hangar de 500 à 1 000 m²-Pas de stockage sur l’exploitation 

� Distillerie en coopératives ou structures privées (SARL) 

 

Filières de commercialisation 

� Vente en circuit long pour le lavandin : Coopératives de stockage et 

vente en gros (SCA3P, APHEP), courtiers 

� Et pour les céréales : coopératives de stockage et de vente. 
 

Chiffres clés 

� Chiffre d’affaire : 116 000€ 

� Aides : 35 à 48 % de l’EBE 

� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 62 000€ 
 

Un chiffre d’affaire sur DLVA entre 5 et 7 M€  

Enjeux  

Foncier/installation 

� Pas de foncier disponible et prix des terres élevé 

 

Paysager 

� Culture emblématique avec des retombées touristiques 
 

Aides 

� Système peu dépendant des aides du fait de cultures à forte 

valeur ajoutée  

� Baisse des aides publiques dans le cadre de la réforme 2014-2020 

Techniques 

� Problème du dépérissement du lavandin et peu de recherches 

engagées pour cette culture « orpheline » 

� Tendance à la spécialisation des exploitations qui accentue le risque 

d’émergence de nouveaux ravageurs 

� Réglementation européenne REACH assimile l’huile essentielle a un 

produit chimique 
 

Commercialisation 

� Marché international spéculatif et très concentré avec des prix en 

hausse ces dernières années  

� Augmentation exponentielle de l’offre peut déstabiliser le marché 

Source : Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

PAPAM Spécialisée 

 

 



 

ARBORICULTURE 

 

Nombre d’exploitations : 20 
Dont 10 ont 100 % de leur surface sur DLVA 

Formes juridiques des exploitations :  
Toutes sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA) une seule exploitation 

individuelle 

 

Occupation des territoires de DLVA : 

Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de la 

Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 

Valensole 

Plateau de 

Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces 

(ha) 
- 682 - 13 - - 

 

Cultures et surfaces  
 

Arboriculture  Diversifiée  

Variante 

Arbo 

Spécialisée  

Variante 

Arbo, 

Polyculture  

 

Vergers: pommes (Golden, 

Gala, Pink Lady, Granny 

Smith) 

22,5 ha 30 ha 25 ha 

Grandes cultures : 

Blé dur, orge, tournesol 
23 ha 2 ha 35 ha 

Semences : 

Semences de colza, tournesol 
1 ha  3 ha 

Légumes de pleins champs : 

courges, melons, pommes de 

terre,… 

2 ha  2 ha 

Prairie temporaire 2 ha 5 ha  

Jachères 1 ha 2 ha  

Total 51,5 ha 39 ha 65 ha 

Grandes cultures

45%

Semences 2%Jachères 1%Légumes 4%

Prairie temporaire

4%

Vergers 44%

Sources : RPG anonyme 2013, Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

ARBORICULTURE 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

 

Main d’œuvre  

� 2 chefs d’exploitation  

� 3-4 salariés permanents (chef de culture + ouvriers agricoles) 

� 50 saisonniers (ramassage, taille) 
 

Mécanisation 

� 4-5 tracteurs + matériel de semis, de pulvérisation et 

d’irrigation  
 

Bâtiments 

� 1-2 hangars de 750 à 1000m²  

� Pas de stockage de la récolte sur l’exploitation 

Filières de commercialisation 

� Vente en circuit long pour les pommes : organisations de producteurs 

(Pom’Alpes, des Cimes) et les organismes de stockage, de 

conditionnement et de commercialisation (Coop des coteaux, SICA soleil 

des Alpes, Pom’Alpes)  

� Vente en circuit long pour les céréales, les semences et les légumes : 

organismes de collecte et de commercialisation coopératifs ou privés. 

Chiffres clés 

� Chiffre d’affaire : 590 000 € 

� Aides : 1 à 5 % de l’EBE 

� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 167 000 €  
 

Un chiffre d’affaire sur DLVA entre 6 et 11 M €  

Enjeux  

 

Foncier : 

� Concurrence urbaine forte  

� Peu de foncier disponible, cher et besoin de grandes surfaces 

pour une exploitation rentable 

Installation : 

� Transmission difficile due à l’importance des structures (CA, 

matériel, foncier) 

� Rachat par des sociétés et concentration des exploitations 

Irrigation 

� Accès à l’eau à préserver, maintien des canaux et ouvrages des 

différents réseaux d’irrigation 

 

Aides 

� Système indépendant des aides grâce à des cultures à forte valeur 

ajoutée (200 ha sans déclaration d’aides à la PAC) 

Techniques 

� Des objectifs réglementaires de diminution de l'utilisation des 

produits phytosanitaires difficiles à atteindre  

� Sélection variétés pour limiter les traitements, le temps de taille,…, 

pour améliorer les rendements, la résistance,…  

Commercialisation 

� Marché international spéculatif et concurrentiel, soumis au contexte 

mondial (embargo russe, baisse demande algérienne,…) 

 
Source : Chambre d’Agriculture 04, 2015 

 



 

Viticulture 

 

Nombre d’exploitations : 26 
6 en caves particulières et 20 en coopératives  

 

Formes juridiques des exploitations :  
55 % en individuel et 45% sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA) 

 

Occupation des territoires de DLVA :  
 

Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de la 

Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 

Valensole 

Plateau de 

Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces (ha) 193 94 150 35 - - 

 

Cultures et surfaces  
 

Viticulture  Diversifiée Spécialisée  

 

Vignes : Syrah, Grenache 25 ha 50 ha 

Jachères 2 ha 1 ha 

Prairie temporaire : luzerne, 

sainfoin 
10 ha 1 ha 

Oliviers  2 ha 

Grandes cultures : blé dur, 

colza, tournesol 
25 ha  

Total 62 ha 54 ha 

Vignes 40%

Jachères 3%

Prairie 

temporaire 16%

Grandes 

cultures 40%

Sources : RPG anonyme 2013, Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Viticulture 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

Main d’œuvre  

� 1 chef d’exploitation 

� 1 salarié permanent - 3 saisonniers pendant 9 mois (taille, 

palissage)  
 

Mécanisation 

� 3-4 tracteurs + matériel de cultures et remorques étanches 

� Vendangeuse en CUMA 
 

Bâtiment 

� 1 hangar 500m²- Pas de stockage sur l’exploitation 

Filières de commercialisation 

� Vente en direct pour les caves particulières (La Madeleine, La 

Blaque, Château Rousset, Domaine St jean, Cave de Régusse) 

� Vente en circuit long : coopérative viticole de 

Pierrevert (vinification, stockage, vente au détail et en gros) 

 
 

Chiffres clés 

� Chiffre d’affaire : 150 000€ 

� Aides : 6 à 10 % de l’EBE 

� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 50 000€ 
 

Un chiffre d’affaire sur DLVA entre 3,6 et 5 M€  

Enjeux  

Foncier/installation 

� Concurrence urbaine forte  

� Peu de foncier disponible et cher, structure difficile à transmettre 

� Difficultés d’accès aux droits de planter (cadastre viticole) 
 

Irrigation 

� Accès à l’eau à préserver 

� A développer pour assurer la stabilité des rendements   
 

Aides 

� Système peu dépendant des aides du fait de cultures à forte 

valeur ajoutée (ne font pas tous une déclaration PAC) 

� Aides à la restructuration du vignoble  

Techniques 

� Lutte contre la flavescence dorée et le blackrot 

� Faible pérennité du Syrah notamment au sec 

� Passage en AB des parcelles de Quinson et amélioration de la qualité 

du vignoble  
 

Commercialisation 

� Label AOC Pierrevert, IGP de Haute Provence 

� Marché porteur notamment en rosé 

� Forte concurrence nationale donc concentration sur le marché local 

appuyé par la fréquentation touristique 

 

Sources : Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Maraichage 

 

Nombre d’exploitations : 15 
qui ont 100% de leurs surfaces sur DLVA 

Formes juridiques des exploitations :  
80 % en individuel et 20% sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA) 

 

Occupation des territoires de DLVA :  
 

Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de la 

Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 

Valensole 

Plateau de 

Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces 

(ha) 
- 60 15 - - - 

 

Cultures et surfaces  
 

Maraichage   Spécialisé  

 

Légumes : tomates, salades, carottes, 

courgettes, aubergines, choux,… 
3,5 ha 

Prairies temporaires 0,5 ha 

Vergers : pommes, poires, pêches, 

cerises 
0,3 ha 

Total 5,3 ha 

Légumes 83%

Prairie 

temporaire 12%

Vergers 5%

Source : RPG anonyme 2013, Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Maraichage 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

 

Main d’œuvre  

� 2 chefs d’exploitation  

� 1 à 2 saisonniers pendant 5 mois (récolte et vente) 
 

Mécanisation 

� 1 tracteur + matériel d’implantation, de traitement et 

d’irrigation 
 

Bâtiment 

� 1-2 hangars de 500 à 1 000 m² avec un frigo de stockage  

� Serres froides 1 500 m² 

 

Filières de commercialisation 

� Vente en circuits courts : marchés, Points de vente collectifs et 

individuels, paniers, AMAP, … 

� Vente en circuits longs sur des surfaces plus importantes : 

grossistes, MIN, GMS. 
 

Chiffres clés 

� Chiffre d’affaire : 50 000€ 

� Aides : 4% de l’EBE 

� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 22 000€ 
 

Un chiffre d’affaire sur DLVA de 0,7 M€  

Enjeux  

 

Foncier/installation 

� Concurrence urbaine forte  

� Besoin de peu de surface mais de la proximité avec les bassins de 

consommation 

 

Irrigation 

� Accès à l’eau à préserver, maintien des canaux et ouvrages des 

différents réseaux d’irrigation 
 

Aides 

� Système peu dépendant des aides du fait de cultures à forte 

valeur ajoutée  

� Baisse des aides publiques dans le cadre de la réforme 2014-2020 

 

Techniques 

� Charge de travail importante (culture et commercialisation)  

� Maitrise d’une production diversifiée  

� 80% des exploitations en AB 

� Potentiel agronomique du Val de Durance  

 
 

Commercialisation 

� Forte concurrence (locale, revendeurs, GMS)  

� Proximité de bassin de consommation et de zones touristiques 

� Besoin de structuration de la filière pour répondre aux marchés de 

gros 

 

Source : Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Maraichage 

 

 



 

APICULTURE 

 

Nombre d’apiculteurs : 70 
et pour 70 % l’activité apicole est secondaire (pluriactifs, retraités)   

Formes juridiques des exploitations :  
Les apiculteurs sont installés à titre individuel (sauf 1 GAEC)  

 
 

Occupation des territoires de DLVA :  
Les surfaces sont très variables et indéterminées (les terres sont généralement louées pour une courte durée, elles ne font pas l’objet de déclaration PAC). 

Tous les apiculteurs professionnels sont transhumants. Ils déplacent les ruches dans différents territoires pour suivre les floraisons (Var, Vaucluse, Hautes-

Alpes, Cévennes, ...) 
 

Cultures et surfaces  
7 000 ruches et plus d’une centaine de lieux de ruchers déclarés sur DLVA. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Sources : GDS Apicole avec l’aimable autorisation de M.MAROIS, Chambre d’agriculture 04, 2015 



 

APICULTURE 

 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

Main d’œuvre  

� 1 UMO pour les professionnels (400 ruches) + 1 saisonnier pour la 

récolte (2 mois)  

� Nombreux  amateurs, pluriactifs (estimation à 70 %) 

 

Mécanisation 

� 1 véhicule de transport des ruches (camion plateau, fourgons,…) 

� 1 véhicule de manutention  type chargeur 

 

Bâtiments 

� 1 miellerie avec 2 maturateurs et 1 extracteur + local de stockage 

(entrepôt des hausses l’hiver et du stock) 

Filières de commercialisation 

� Vente directe à la ferme, marchés, dépôts- vente 

� Vente en gros, négociants (Chaillan, Nevière, Icovic,…) 

 

Chiffres clés 

� Chiffre d’affaire : 61 000 € 

� Aides : 5 % de EBE (MAE apicole ) 

� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 32 000 € 

 

 

Un chiffre d’affaire sur DLVA entre 1 et 4 M €  

Enjeux  

 

Foncier/installation 

� Foncier précaire, location verbale et temporaire 

� Des possibilités de création d’activité  - Dynamique actuelle de 3 à 

4 installations par an 

 

Aides 

� Système indépendant des aides grâce à une activité à forte valeur 

ajoutée  

 
 

 

Techniques 

� Un territoire très adapté à la production apicole 

�  Menace du Varroa  

Travail de haute technicité, savoir-faire  

 

Commercialisation 

� Marché peu organisé 

� Une forte demande sur un produit bien identifié 

� Prix à la hausse qui peut orienter certains producteurs vers des 

circuits longs 
Source : Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Élevage Ovin spécialisé 

 

Nombre d’exploitations : 45 
Dont 33 qui ont 100 %de leurs surfaces sur DLVA 

Formes juridiques des exploitations :  
67 % en individuel et 33 % sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA) 

 

Occupation des territoires de DLVA :  
 

Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de la 

Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 
Valensole 

Plateau de Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces (ha) 1630 1051 142 3431 885 - 

 

Cultures et surfaces  
 

Élevage ovin  Spécialisé 460 brebis 

 

Parcours 141 ha 

Prairie Temporaire 25 ha 

Grandes cultures : 

Blé dur, orge, avoine 
12 ha 

Prairie Permanente 6 ha 

Oliviers 1 ha 

Total 185 ha 

Grandes cultures
9% Prairie 

permanente
4%

Prairie temporaire
16%

Parcours
70%

Oliviers
1%

Sources : RPG anonyme 2013, Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Élevage Ovin spécialisé 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

 

Main d’œuvre  
� 1 chef d’exploitation 

� 1 berger employé par le groupement pastoral (juin à 

septembre) 
 

Mécanisation 
� 3 tracteurs + matériel de fenaison 

� La moisson est réalisée par une entreprise de travaux agricoles  
 

Bâtiments 
� 1-2 hangars de 500 m² stockage foin et matériel 

� 1 bergerie de 750 m² 

 

Filières de commercialisation 
� Vente en circuit long  via des  « maquignons » ou en coopérative 

(Bergers du Soleil) 

� Développement de la vente en circuits courts : à la ferme, paniers, 

PVC. 
 

Chiffres clés 
� Chiffre d’affaire : 93 000 € 
� Aides : 55 % de l’EBE 
� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 36 000 € 

 

Un chiffre d’affaire sur DLVA entre 3 et 4 M €  

Enjeux  

 

Foncier 
� Accès au foncier indispensable pour la maitrise des charges 

alimentaires 

� Mise en valeur de grandes surfaces grâce au pâturage 

 

Installation 
� Dynamique d’installation : 6 installations en 5 ans 

 

Aides 
� Système très dépendant des aides (charges > prix de vente) 

� Augmentation du montant des aides dans le cadre de la réforme 

2014-2020 

 

Techniques 

� Peu de valorisation des agneaux en label « Agneaux de Sisteron »  

� Prédation du loup déstabilise les exploitations (gardiennage 

renforcé, repli sur les pâturages de proximité) 
 

Commercialisation 
� Bassin de consommation important dont population de confession 

musulmane consommatrice de viande d’agneaux 

� Proximité de l’abattoir de Sisteron (1er abattoir ovin français)  

� Concurrence internationale forte (Nouvelle-Zélande avec des  coûts 

de production faible) 

 

Source : Chambre d’Agriculture 04, 2015 



 

Élevage Caprin Fromager 

 

Nombre d’exploitations : 8 
et elles ont 100% de leurs surfaces sur DLVA  

Formes juridiques des exploitations :  
50 % en individuel et 50% sous formes sociétaires (GAEC, EARL, SCEA) 

 

Occupation des territoires de DLVA :  
 

Territoires 
Collines du 

Luberon 

Vallée de la 

Durance 

Plaine du 

Verdon 

Plateau de 
Valensole 

Plateau de 

Puimichel 

Entrevennes 

Vallée de 

l'Asse 

Surfaces (ha) 61  274 768 126  

 

Cultures et surfaces  
 

Élevage caprin fromager 
50 chèvres  

Petit pastoral  

 

Parcours : landes, bois 50 ha 

Prairie Permanente : 

mélanges sainfoin, trèfles, 

ray grass 

5 ha 

Total 55 ha 

Prairie 
Permanente  9%

Parcours 81%

Source : Chambre d’Agriculture 04, 2015 

 



 

Élevage Caprin Fromager 

 

Caractéristiques de l’exploitation Données économiques 

Main d’œuvre  
� 1 chef d’exploitation 

� 1 salarié permanent ou 1 apprenti (fromagerie) 
 

Mécanisation 
� 1 tracteur (transport foin, curage, clôtures) 

� 1 véhicule frigorifique pour la commercialisation  
 

Bâtiment 
� Chèvrerie de 240 m² (abris, quai de traite et stockage foin) 

� Fromagerie de 50 m² + salle pour la vente à la ferme 

� Habitation personnelle sur place pour la gestion du 

troupeau 

Filières de commercialisation 
� Vente en circuits courts : sur les marchés, à la ferme, dans les 

paniers et vente en circuits longs  pour les restaurateurs et PMS 
 

Chiffres clés 
� Chiffre d’affaire : 70 000€ 
� Aides : 18 % de l’EBE 
� EBE (pour vivre, investir, rembourser les emprunts) : 40 000€ 

 

Un chiffre d’affaire sur DLVA de 0.6 M€  

Enjeux  

 
Foncier/installation 

� Accès au foncier indispensable pour limiter les charges 

d’alimentation  

� Fort potentiel d’installation mais installation en stabilité 

(les installations = les cessations) 
 

Aides 
� Système peu dépendant des aides grâce à la forte valorisation 

de la production 

� Course aux hectares dans le cadre de la réforme 2015-2019 

 

Techniques 

� Valorisation du produit avec l’AOC Banon  

� Exigences de la clientèle en circuit court. Et gestion du temps de 

travail (4000h/an) 

� Pression de la prédation : surcharge de travail et usure des 

parcours de proximité.  
 

Commercialisation 
� Territoire favorable : bassin de consommation important et zone 

touristique 

� Bonne valorisation du produit 

 

Source : Chambre d’Agriculture 04, 2015 


